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La fin 
d’un conflit

La responsabilité de mettre fin au conflit 
du Haut-Karabagh reste aux parties

Lors du Conseil ministériel de 
l’OSCE tenu à Dublin, en Irlande, le 
ministre des Affaires étrangères de la 
Russie Serguei Lavrov, le secrétaire 
d’État des États-Unis, Hillary Rod-
ham Clinton, et le Ministre délégué 
aux affaires européennes, Bernard 
Cazeneuve, ont rendu public une 
déclaration conjointe. 

« A l’occasion de la réunion du 
Conseil ministériel de l’OSCE à 
Dublin, nous, les chefs de déléga-
tion des pays coprésident du Groupe 
de Minsk de l’OSCE, appelons les 
parties au conflit du Haut-Karabagh 
à démontrer de la volonté politique 
nécessaire pour parvenir à un règle-
ment pacifique. Comme nos prési-
dents ont déclaré à Los Cabos le 18 
juin 2012, les parties devraient être 
guidées par les principes d’Helsinki, 
en particulier celles relatives au 
non-recours à la force ou à la men-
ace de la force, à l’intégrité terri-
toriale et à l’égalité des droits et à 
l’autodétermination des peuples, et 
les éléments décrits dans les déclara-
tions de nos pays à L’Aquila en 2009 

et Muskoka en 2010. Rappelant 
la déclaration de nos présidents à 
Deauville en 2011, nous exhortons 
de nouveau les parties à prendre des 
mesures décisives pour parvenir à un 
règlement pacifique.

« Nous regrettons que les attentes 
des progrès plus rapides dans le pro-
cessus de paix, qui ont été soulevé-
es par la déclaration conjointe des 
présidents arménien et azéri, avec le 
Président de la Fédération de Russie 
à Sotchi le 23 janvier 2012, n’ont pas 
été respectées. Au lieu de cela, les 
parties ont trop souvent cherché un 
avantage unilatéral dans le processus 
de négociation, plutôt que de chercher 
à trouver un accord, basé sur la com-
préhension mutuelle. Tout en recon-
naissant la diminution des incidents 
graves le long de la ligne de contact 
et de la frontière ces derniers mois, 
nous rappelons au parties de la néces-
sité de continuer à respecter le cessez-
le-feu de 1994, et que l’utilisation de 
la force militaire ne résoudra pas le 
conflit. Nous exhortons les parties à 
s’abstenir de toute action et déclara-

tion qui encouragent des sentiments 
d’hostilité entre leurs populations et 
qui ont suscité des tensions au cours 
des dernières mois. Les dirigeants des 
parties doivent préparer leurs popula-
tions pour le jour où ils vivront à nou-
veau en tant que voisins, non pas des 
ennemis, dans le plein respect de la 
culture, de l’histoire et des traditions 
de l’un l’autre.

« Nous appelons les parties à faire 
preuve d’un plus grand sentiment 
d’urgence dans le processus de paix 
et à travailler avec les coprésidents de 
donner un examen complet et attentif 
aux idées présentées par les co-prési-
dents au cours de leur voyage dans la 
région en novembre. Nous saluons la 
bonne volonté des ministres des Af-
faires étrangères de l’Azerbaïdjan et 
de l’Arménie à rencontrer conjointe-
ment les co-présidents au début de 
2013 afin de poursuivre ces discus-
sions. Nos pays continuent de se tenir 
prêt à faire tout ce que nous pouvons 
pour aider les parties, mais la respon-
sabilité de mettre fin au conflit du 
Haut-Karabagh reste à eux. »

Malgré les efforts de son gou-
vernement pour lutter contre la cor-
ruption, l’Arménie n’a pas encore 
fait un net progrès, selon une enquête 
annuelle mondiale publiée par Trans-
parency International. L’Arménie et 
sept autres pays, dont le Mexique et 
les Philippines, par-tagent la 105ème 
place sur la liste, qui compte 176 
pays. Le Caucase du Sud État se clas-
sait 129ème dans la précédente en-
quête sur 183 pays.

Varuzhan Hoktanian, direc-
teur de la branche arménienne de 
Transparency International, centre 
de lutte contre la corruption, a mini-
misé l’amélioration de la situation de 
l’Arménie dans les derniers classe-
ments.

« Le tableau d’ensemble est assez 
triste », a déclaré Hoktanian lors d’une 
conférence de presse. «La corruption 
ces dernières années a continué de 
croître à l’échelle mondiale.»

Hoktanian a insisté sur le fait que 
l’ampleur de la corruption et d’autres 

pratiques de corruption en Armé-
nie n’ont pas diminué au cours des 
dernières années, malgré les promess-
es du gouvernement d’intensifier 
ses efforts pour lutter contre ces 
problèmes. Le Premier ministre, Ti-
gran Sarkissian, a déclaré le mois 
dernier que le président a chargé le 
gouvernement arménien de prendre 
des mesures anti-corruption « afin 
d’apporter des changements tangi-
bles et visibles.  » L’annonce fait suite 
à une série d’enquêtes de corruption 
ordonnées par les autorités arméni-
ennes après une réunion du gouverne-
ment au cours de laquelle le président 
Sarkissian a dénoncé la corruption 
généralisée dans l’administration des 
marchés de l’État. Plusieurs hauts 
fonctionnaires ont été licenciés au 
cours des semaines suivantes au mi-
lieu de poursuites pénales lancées par 
la police.

Les dirigeants de l’opposition et 
des critiques du gouvernement ont 
rejeté cette répression comme un 
coup de publicité visant à accroître 
les chances de réélection de Serge 
Sarkissian lors du scrutin présidentiel 
de 2013.

La  corruption  en Arménie

Les chefs de délégation des pays coprésidents du Groupe de Minsk de l’OSCE : (de g. à d.) Serguei 
Lavrov, ministre des Affaires étrangères de la Fédération de Russie, Bernard Cazeneuve, ministre 
délégué chargé des Affaires européennes, et Hillary Clinton, secrétaire d’État des États-Unis au Con-
seil ministériel de l’OSCE à Dublin, le 6 décembre 2012.     

Voir ci-dessous
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POLITIQUE
La fin d’un conflit

“CONSACRONS – NOUS A LA CAUSE 
ARMENIENNE ET NON A DES COMBATS STERILES”

Le lundi 26 novembre 2012 a 11h, sous la 
médiation de Monseigneur Norvan Zakar-
ian, primat de l’Eglise apostolique armé-
nienne de France, Raymond Yézéguélian, 
de l’hebdomadaire Noyan Tapan, a ac-
cepté de retirer sa plainte en diffamation 

à l’encontre d’Ara Toranian, Rédacteur en 
chef de Nouvelles d’Arménie Magazine. Il 
a été convenu que toute attaque person-
nelle devait désormais cesser, tout com-
me l’utilisation de propos diffamatoires. 
Le contrat s’est scellé dans les bureaux de 
l’église arménienne rue Jean-Goujon à 
Paris et met fin à plus de deux ans de conflit.

Début à la page 1

Alec Yénikomchian
Meeting-débat 

organisé par le magazine NOUVELLES D’ARMENIE 
sur la situation alarmante de l’Arménie, 

les moyens d’en sortir, le rôle de la diaspora
Avec la présence exceptionnelle en France 

d’ALEC YENIKOMCHIAN, 
venu spécialement d’Arménie, 

membre du Mouvement Sardarabad, directeur du Fonds Monté Melkonian, 
figure de la lutte de libération des années 75-80.

A Paris le samedi 8 décembre 2012 A 20H00 A L’AGECA**
177 RUE DE CHARONNE 75011 PARIS

Alec Yénikomshian a été ce-
lui qui le 3 octobre 1980 a donné 
pour la première fois un visage et 
un nom au renouveau de la lutte de 
libération du peuple arménien des 
années 75.

Jusqu’alors, une opacité com-
plète régnait sur les auteurs de la 
série d’actions qui avait ciblé les 
représentants et les intérêts de 
l’Etat turc dans le monde.

Alec, intellectuel de la commu-
nauté arménienne du Liban a été 
arrêté à Genève le 3 octobre 1980, 
en compagnie de Susy Masered-
jian (une Américaine d’origine 
arménienne), à la suite de la défla-
gration accidentelle du détonateur 
d’un pain de plastic destiné au 
consulat de Turquie. Il avait alors 
24 ans. Alec a perdu la vue, sa 
main gauche et trois doigts de sa 
main droite dans cette opération de 

« propagande armée ».
Son procès, le premier des 

combattants arméniens, s’est 
transformé grâce à sa plaidoi-
rie exceptionnelle, en réquisitoire 
contre l’Etat fasciste turc. Devenu 
aveugle et amputé, Alec a expliqué 
à ses juges pourquoi et comment il 
en était venu à prendre la décision 
de s’engager dans cette lutte.

Cet événement judiciaire, qui 
avait fait la “une“ des journaux su-
isses, largement reproduite partout 
en Europe, a été un des premiers 
révélateurs publics du génocide 
arménien. Les jurés suisses ont 
condamné Alec à une peine sym-
bolique qui lui a permis d’être 
libéré à l’issue de l’audience, après 
quelques mois de détention. Suzy 
a également été relâchée au même 
moment.

Cette double décision de 
clémence, saluée par l’opinion de 
l’époque, a été la première victoire 
politique institutionnelle du peuple 
arménien depuis le procès de Téh-
lirian, exécuteur à Berlin en 1921 
de Talaat Pacha, ex-premier min-
istre turc, principal instigateur du 
génocide.

En 1983 il dénonce la dérive 
terroriste de l’ASALA et se soli-
darise de la scission dans ses rangs 
proclamée le 15 juillet de la même 
année par Monté Melkonian.

Alec s’installe en Arménie 
dans l’année qui a suivi la mort en 
héros de Monté, le 13 juin 1993, 
sur le front du Karabagh.

Il devient alors, entres autres 
activités, directeur du fonds Monté 
Melkonian.

Il décide enfin de s’engager 
dans le mouvement Sardarabad, 
une organisation citoyenne et pop-
ulaire qui lutte pour l’instauration 
d’un état de droit en Arménie, la 
défense des droits des droits de 
l’homme et des intérêts nationaux 
du pays.

 Dans cette salle s’étaient 
tenues de nombreuses réunions au 
début des années 80 pour la libéra-
tion des prisonniers politiques, 
dont faisait partie Alec Yénikom-
chian.

C’est en présence du Préisdent 
israélien Shimon Perès qu’a eu lieu, 
jeudi 8 novembre, l’inauguration du 
« musée juif et centre de tolérance » 
de Moscou. Un lieu unique en son 
genre, financé par des fonds privés 
et qui représente désormais le plus 
grand musée juif d’Europe. 

Installé sur les 8.500 m2 du « 
garage Bakhmetievski », bâtiment 
avant-gardiste construit en 1927 
et acquis par la Fédération des 
communautés juives de Russie en 
2001, ce nouveau musée est con-
sacré à la vie des Juifs en Russie 
depuis l’époque Tsariste jusqu’à 
nos jours. Aussi étonnant que cela 
puisse paraître aucun lieu n’avait 
été jusqu’à présent consacré à 
l’histoire de la communauté juive 
russe, particulièrement éprouvée au 
fil des époques.

Oeuvre, lettres, documents 
historiques et témoignages vid-
éos sont répartis à travers le bâti-
ment. Des salles multimédias et 
technologiques high-tech ont été 
développées afin d’attirer plus par-
ticulièrement les jeunes dans ce 

nouveau lieu, qui devrait rapide-
ment devenir incontournable. 

« Il n’existe pas d’autre musée 
comme celui-ci », a exprimé Shi-
mon Pérès lors de l’inauguration du 
nouveau lieu de mémoire. Le min-
istre russe des Affaires étrangères 
Serguei Lavrov était présent pour 
lire une déclaration du président 
Poutine. Dans laquelle celui-ci a 
notamment rappelé que « toute ten-
tative de négation de l’Holocauste 
est non seulement un mensonge cy-
nique mais un oubli de l’histoire ». 
Le lieu a ouvert ses portes au public 
le 12 novembre.   

Inauguration du musée juif 
de Moscou

Dominique Strauss-Kahn était 
à Tel-Aviv le 6 novembre pour in-
tervenir lors du forum organisé 
par Asia Wealth Management,une 
société d’investissements basée à 
Singapour qui gère pour plus d’un 
milliard de dollars d’actifs. Durant 
sa conférence, DSK a exprimé un 
certain pessimisme sur les perspec-
tives de reprise de l’économie mon-
diale.   

Paul Bernard : de l’Union 
des Etudiants Juifs De France

Conseiller à l’Elysée
Conseiller de François Hol-

lande, Paul Bernard (35 ans), est 
certainement l’un des plus proches 
de la communauté juive. Ce nor-
malien, agrégé de lettres, est chargé 
à l’Elysée de rédiger les projets de 
discours du président de la Répub-
lique. Etudiant, il a été vice-prési-

dent de l’UEJF avant d débuter sa 
carrière professionnelle chez Pub-
licis comme chargé de mission au-
près de Maurice Lévy. Membre du 
Mouvement Juif libéral de France, 
il a récemment intégré le comité di-
recteur du Conseil représentatif des 
institutions juives de France (Crif).   

DSK : réunion de travail à Tel-Aviv

Vahagn
 CHAKHALYAN

Le leader 
des 

Arméniens 
de Géorgie 

au DJAVAK
Emprisonné depuis 

le 19 juillet 2008
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M. Jacques Matossian, ingénieur des projets 
de SPFA en Arménie, et au Karabakh 

Chevalier dans l’Ordre national du Mérite.
Par Michèle Champenois

Lors d’une émouvante céré-
monie organisée le 20 novembre 
2012 dans la salle Nouran Frin-
ghian, de la cathédrale arménienne 
St Jean-Baptiste de Paris, rue Jean-
Goujon, et présidée par Mgr Nor-
van Zakarian, Archevêque Primat 
du Diocèse de l’Eglise Apostolique 
Arménienne de France les insignes 
de chevalier dans l’ordre national 
du Mérite, ont été remis à Jacques 
Matossian, qui œuvre depuis 16 ans 
pour Solidarité Protestante France-
Arménie et dirige de nombreux 
projets en Arménie et au Karabakh.

En présence du député de la 
Loire, François Rochebloine, qui 
présidait jusqu’en 2012, le groupe 
d’amitié France-Arménie, de Janik 
Manissian, président de Spfa, ainsi 
que des représentants de l’Arménie 
et du Karabakh en France, le travail 
accompli a été salué par le pas-
teur Samuel Sahagian, président 
d’honneur de Spfa.

Au nom de la Grande Chancel-
lerie, M. Daniel Mandon, a retracé 
la carrière de Jacques Matossian, 
à Serete-Ingénierie, où il a acquis 
une « ouverture du monde » en as-
sumant des chantiers au Brésil, de 

1973 à 1978, et en Côte d’Ivoire, 
de 1979 à 1988. Dès sa retraite, il 
a assumé un engagement passionné 
auprès de Spfa, association créée 
en 1990 pour venir en aide aux per-
sonnes démunies en Arménie, après 
le tremblement de terre de décem-
bre 1988 et développer la francoph-
onie auprès des jeunes étudiants.

« Homme de cœur », comme l’a 
souligné M. Mandon, Jacques Ma-
tossian a particulièrement mené des 
opérations complexes pour fournir 
une eau saine et de qualité à des 
ensembles hospitaliers à Gumri, 

ville dévastée par le séisme, à des 
quartiers d’habitation qui n’avaient 
pas l’eau au robinet, puis réaliser 
l’adduction d’eau,  avec le soutien 
de financements français, sans ou-
blier, des investissements privés, 
des fondations suisses, en direction 
de plusieurs villages d’Arménie et 
du Karabakh. Des terrains de sport 
pour les enfants, ainsi que le cen-
tre Pyunic à Gumri, ont été mis à la 
disposition de la population grâce 
à ces mécènes qui soutiennent 
l’action continue de Spfa en Armé-
nie et au Karabakh. 

Collectif Van 
Appel aux dons 2012   

Depuis 2004, le Pôle Évène-
mentiel du Collectif VAN a mis en 
œuvre ou participé à plus de 80 ac-
tions publiques à destination de la 
société civile, dont celles menées 
chaque année en avril sur le Parvis 
de Notre-Dame de Paris. 

Notre “Journée de Sensibilisa-
tion aux génocides et à leur néga-
tion“, qui s’est tenue le dimanche 
22 avril 2012, a obtenu le soutien 
de 24 associations des Droits de 
l’Homme, françaises et internation-
ales et de trois artistes de talent. En 
janvier 2012, le Collectif VAN a été, 
pour la seconde année consécutive, 
partenaire des Entretiens de l’ESG 
organisés à Paris par Frédéric Encel 
: ils avaient pour thème cette année 
« Le négationnisme d’Etat ». 

Le Collectif VAN y a tenu un 
stand d’information, comme cela 
a également été le cas lors de la 
Semaine de la mémoire organi-
sée par la ville d’Ivry-sur-Seine et 
l’Association pour la mémoire des 
enfants juifs déportés d’Ivry. 

Le Collectif VAN a poursuivi en 
2012 sa participation aux actions de 
ses partenaires, en particulier celles 
de l’UEJF [Union des Etudiants 
Juifs de France], de SOS Racisme, 
de la Licra, du Collectif Urgence 
Darfour et de Ibuka France. 

Le Collectif VAN est régulière-
ment sollicité par les militants des 
droits de l’homme turcs et kurdes 
lorsqu’ils font face à la répression 
d’Ankara du fait de leurs prises de 

positions courageuses en faveur de 
la reconnaissance du génocide ar-
ménien et des droits des minorités. 
A l’occasion de l’incarcération de 
l’éditeur turc Ragip Zarakolu, le 
Collectif VAN a alerté les médias 
français, les pouvoirs publics et 
ses partenaires. Notre association a 
ainsi participé à la pression interna-
tionale qui a conduit à la remise en 
liberté conditionnelle en Turquie, 
de l’éminent défenseur des droits 
de l’homme.

Depuis 2004, le Pôle Média du 
Collectif VAN diffuse gratuitement 
5 jours / semaine par mail et sur le 
sitewww.collectifvan.org (très bien 
référencé sur Google Actualités) 
une revue de presse [Veille-Média] 
nationale et internationale, avec des 
articles et de nombreuses traduc-
tions sur les génocides et leur né-
gation (Shoah, génocide des Armé-
niens, des Tutsi, des Darfouris), les 
droits de l’homme, Chypre, l’entrée 
de la Turquie dans l’U.E., les mi-
norités en Turquie (Arméniens, 
Kurdes, Grecs, Juifs, Assyro-Chal-
déens-Syriaques, etc.). 

Dans le cadre de ce Pôle Média, 
le Collectif VAN signale tous les 
faits négationnistes qu’il recense 
(TV, radio, presse écrite, internet, 
édition) en alimentant un «Obser-
vatoire du négationnisme» utilisé 
par diverses instances arméniennes 
pour sensibiliser les médias et les 
cercles politiques.

En 2011 et 2012, le Collectif 

VAN a été particulièrement actif 
dans sa mission d’information des 
parlementaires et des autorités fran-
çaises, lors des débats autour du 
texte législatif pénalisant la néga-
tion des génocides reconnus par la 
loi. Devenu un acteur référent pour 
les médias qui le contactent régu-
lièrement, le Collectif VAN a été, 
à cette occasion, invité sur les pla-
teaux télévisés (LCP et BFM Busi-
ness TV) et a également publié, sur 
des médias externes, des articles en 
réponse à MM. Badinter et Nora.

Pour animer son site internet, le 
Collectif VAN a choisi depuis 2006, 
de fournir un travail rémunéré à de 
jeunes webmasters francophones 
d’Arménie, basées à Erevan. Les 
dons que reçoit le Collectif VAN 
contribuent ainsi à offrir un emploi 
stable à de jeunes Arméniennes 
formées aux thématiques qui nous 
concernent

Tout ceci ne pourrait exister 
sans l’aide de nos membres, de 
nos généreux sympathisants et de 
la subvention annuelle de la Ville 
d’Issy-les-Moulineaux. 

Séta Papazian, 
Présidente du Collectif VAN

BP 20083 - 92133 Issy-les-
Moulineaux - France

contact@collectifvan.org - 
www.collectifvan.org 

Retrouvez le Collectif VAN sur: 
Facebook - Twitter - Le Post

Merci à ceux d’entre vous qui ont déjà bien voulu 
nous faire parvenir un don

Collectif VAN : un acteur référent dans la lutte contre le négationnisme

R A P P E L

Hamaskaine Présente 
l’Arménie du Levant de C. Mutafian
Maison de la Culture Arménienne, 

17 rue Bleue 75009 Paris
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Vive l’Arménie, vive l’amitié et la coopération entre les peuples. Vive la paix.

Par Nerces 
Durman 

Une chose est sûre, malgré les 
dégâts du système soviétique, les 
Arméniens ont pu relever le défi 
du développement en hissant leur 
pays à un niveau tel que beaucoup 
d’autres Républiques de l’Union 
les enviaient jalousement.

  Le 28 mai 1918, la première 
République d’Arménie fut procla-
mée, elle s’étendait sur 11 000 Km² 
et réunissait 850 000 habitants dont 
la moitié était les rescapés du géno-
cide perpétré par les Turcs  sur les 
terres ancestrales de l’Arménie oc-
cidentale.

 Le 29 novembre 1920 fut créée 
dans le giron de la Russie Soviétique 
la deuxième République d’Arménie 
sur un territoire de 29 800 Km².

 À son apogée, sa population 
dépassa 3 millions d’habitants. Il y 
a deux ans pour le 90èmeanniver-
saire de l’Arménie Soviétique nous 
avions évoqué dans un article que, si 
la deuxième République d’Arménie 
n’avait pas existé, une troisième 
République n’aurait pu naître 
après la dislocation de l’URSS. 
Notre article avait été reproduit 
par le journal AZG d’Arménie et 
la rédaction, à la fin du texte avait 

ajouté: « S’il n’y avait pas la pre-
mière République d’Arménie, il n’y 
aurait pas une deuxième Répub-
lique. » Arithmétiquement, c’est 
exact mais à une différence près 
: si l’Arménie soviétique n’avait 
pas existé, aujourd’hui l’Arménie 
en tant qu’Etat n’existerait pas sur 
la carte géopolitique. On ne trou-
verait le mot « Arménie »que dans 
les livres d’histoire libellé de cette 
façon : « Pays d’un très ancien 
peuple, disposant une grande civili-
sation. L’Arménie fut premier État 
au monde qui opta pour le chris-
tianisme comme religion officielle 
en 301.Son peuple déchiré, chassé 
de ses terres, massacré et spolié par 
les Turcs a disparu de la carte au 
20èmesiècle . . . ». Durant 70 an-
nées de son existence au sein de la 
famille soviétique, le pays se dével-
oppa grâce aux aides octroyées par la 
Russie. Ainsi, l’Arménie put panser 
ses blessures et les séquelles du gé-
nocide. Lors de la Seconde Guerre 
mondiale, l’Arménie se trouva face 
à une nouvelle épreuve dont les 
conséquences pouvaient ébranler le 
pays. L’Arménie allait-elle sombrer 
devant une attaque de la Turquie, 
qui avait aligné 26 divisions de son 
armée à sa frontière ? Le signal de 
cette attaque devait être la chute 
de Stalingrad, que l’armée Rouge 
défendait pied-à-pied. Stalingrad 
ne tomba pas, l’armée hitlérienne 

du général Von Paulus capitula, et 
par conséquent la Turquie n’eut pas 
l’opportunité d’attaquer l’Arménie. 
Les soldats arméniens combattaient 
dans l’Armée rouge. Plusieurs gé-
néraux, amiraux et des officiers 
de haut rang se distinguèrent par 
leur courage et leur abnégation du-
rant ce conflit contre l’envahisseur 
nazi. Cependant le bilan humain de 
cette victoire fut particulièrement 
lourd puisque 300 000 combattants 
étaient tombés au champ d’honneur. 
Les exactions commises par Staline 
ne furent révélées qu’après la mort 
du chef de l’URSS. En Union So-
viétique, rares furent les bolcheviks 
appartenant à la haute sphère du 
parti qui échappèrent aux persécu-
tions de Staline. Qui osait lui tenir 
tête risque de la perdre. L’Arménie 
pouvait elle échapper à ce fléau 
stalinien ? En 1924, après le décès 
de Lénine, Staline devint le chef du 
parti bolchevik de Russie et élimina 
systématiquement les anciens ca-
marades qui avaient pourtant par-
ticipé à la Révolution d’Octobre 
1917. Parmi ces anciens, figurait 
Anastase Mikoyan. Grâce à une 
subtile politique il put rester vivant. 
Lui aussi se trouvait sur la sellette 
comme les autres mais Staline avait 
besoin de lui, car dans le domaine 
de l’économie et du ravitaille-
ment il était irremplaçable. Dans 
ses souvenirs, Mikoyan nota qu’il 

dormait la nuit avec un pistolet 
chargé sous son l’oreiller. Staline 
essaya par tous moyens de désta-
biliser Mikoyan. Il fit arrêter ses 
deux fils, alors étudiants, sous pré-
texte qu’ils faisaient partie d’une 
organisation qui travaillerait à ren-
verser le régime. En 1953, Staline 
décéda. Après quelques tractations 
pour élire le nouveau dirigeant du 
parti, l’ukrainien Khrouchtchev fut 
désigné. La guerre froide menaçait 
de tourner en un conflit ouvert entre 
l’URSS et l’Occident et en particu-
lier les États-Unis. Le monde était à 
l’aube d’une troisième guerre mon-
diale. Lors de la crise des missiles 
à Cuba, l’intervention de Mikoyan, 
qui joua les bons offices entre La 
Havane et Washington, fut déci-
sive. Entre temps, le président des 
Etats-Unis, Kennedy fut assassiné, 
et Mikoyan assista à ses funérailles. 
Lors d’une réception à la Maison 
Blanche, Jacqueline Kennedy re-
mercia Mikoyan pour son action en 
faveur de la paix, assurant que sans 
sa médiation, ils n’auraient jamais 
pu se trouver face à face pour dis-
cuter.

La deuxième République 
d’Arménie vécut une période riche 
pour son essor économique. Il est 
fort regrettable que le régime appli-
qué en URSS dévoya les principes 
de la philosophie marxiste, d’autant 
que son application telle que l’avait 

conçue Lénine avec la Nouvelle 
Politique Economique(NEP) offrait 
la possibilité de développer une in-
dustrie légère et un artisanat pour 
subvenir rapidement aux attentes 
de la population. Après la mort de 
Lénine, Staline supprima ce sys-
tème pour privilégier l’industrie 
lourde. Une chose est sûre, malgré 
les dégâts du système soviétique, 
les Arméniens ont pu relever le défi 
du développement en hissant leur 
pays à un niveau tel que beaucoup 
d’autres Républiques de l’Union 
les enviaient jalousement.

Vive l’Arménie, vive l’amitié 
et la coopération entre les peuples. 
Vive la paix.

N. DURMAN 
Novembre 2012 

www.armen-progres.com

   Il y a 92 ans naissait l’Arménie soviétique

ANASTASE MIKOYAN

Patrick Devedjian au dîner au YANS-CLUB 
le 27 novembre 2012

Il y avait foule au Yan’s club le 
27 novembre 2012 pour accueillir 
Patrick Devedjian, ancien ministre, 
président du Conseil général des 
Hauts de Seine mais surtout avocat, 
invité d’honneur du dîner annuel 
de l’AFAJA, rebaptisé « Dîner des 
Arméniens » dans les couloirs du 
Palais de Justice à Paris.

Parmi la centaine d’avocats 
présents, notons la participation 
remarquée des anciens Bâtonniers 
Christian Charrière Bournazel, Jean 
Castelain, de Madame le Bâton-
nier du Barreau de Paris Christiane 
Féral-Schuhl, Madame le Bâton-
nier du Barreau des Hauts de Seine 
Catherine Scheffer, notre confrère 
Henri Leclerc, ancien président de 
la Ligue des droits de l’Homme 
ainsi que nos confrères Asbed 
Chambazian et Fabian Tchekemian, 
du Barreau de Bruxelles.

Dans l’hommage qu’il lui a ren-
du, Me Alexandre Couyoumdjian, 
président de l’AFAJA, a rappelé 
l’implication de Patrick Devedjian 

depuis plus de trente ans, comme 
avocat, dans la défense de la cause 
arménienne, à travers notamment 
les procès d’Alec et Suzy, Mardiros 
Jamgotchian, Max Kilndjian, Dimi-
triu Giorgiu (Monté Melkonian), le 
commando Van et enfin Bernard 
Lewis.

Lors de sa prise de parole, 
Patrick DEVEDJIAN a souligné 
l’impérieuse nécessité d’une loi 
pénalisant la négation du génocide 
arménien afin de protéger la com-
munauté arménienne de France des 

attaques et de la propagande néga-
tionniste relayée par la Turquie en 
France et qui constituent autant de 
renouvellement du crime.

Enfin les candidats au Bâtonnat 
pour les années 2014 et 2015, Fré-
déric Sicard et Pierre Olivier Sur, 
se sont engagés à ce que le Barreau 
de Paris prenne toute sa part dans la 
commémoration du centenaire du 
génocide arménien.    

Nul ne doute que le  Bâtonnier 
qui sera élu le 13 décembre prochain 
tiendra cet engagement fort.

Frédéric Sicard Pierre Olivier Sur

Commémoration 
du tremblement de terre de 1988

COMMÉMORATION DU TREMBLEMENT DE TERRE DE 1988

Prière de Requiem pour la mémoire des victimes en l’Église 
St Paul St Pierre

Projection d’un film commémoratif

VENDREDI 7 DÉCEMBRE 2012

Église St Paul St Pierre (4, rue Komitas, 94140 Alfortville)
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Exposition d’Aram Derven 
à Lyon

Le 17 novembre, la Fondation 
Bullukian, grande institution du 
paysage lyonnais, ouvrait ses portes 
aux jeunes de l’UGAB Lyon pour 
une visite privée de l’exposition 
“Euphrate” du photographe Aram 
Dervent.

Toute l’équipe de l’UGAB tient 
vivement à remercier la fondation 
Bullukian pour leur aide et leur 
coopération.

Aram Dervent est né au Bu-
rundi en 1949. Il vit et travaille à 
Paris. Après un diplôme à la Villa 
Arson, l’artiste s’oriente vers la 
photographie et développe une 
recherche personnelle autour des 
déchets minéraux ou végétaux, des 
résidus de produits manufacturés 
ou industriels. La série Euphrate, 
qu’il présente pour la première fois, 
est tirée de la série Paysages de Mé-
moires, un travail photographique 
basé sur les lieux de mémoire. Deux 
autres volets la constituent tel que 
«Les Nationales» pour la mémoire 
collective et « Les Transversales » 
pour la mémoire particulière. De 

la mémoire, la photographie est 
l’archétype. Symboles et méta-
phores – à valeur évocatrice – sont 
les chaînons qui unissent les trois 
séries.

Euphrate emprunte le chemin de 
la déportation arménienne en Syrie 
le long des fleuves Euphrate et Kha-
bour. Les photographies cherchent 
à puiser dans la nudité de l’espace 
les signes, symboles et métaphores 
dont la mémoire s’est revêtue. Un 
espace où la mémoire s’évanouit 
dans un paysage qui s’ouvre com-
me une blessure. C’est autant le 
photographe que l’Arménien, por-
teur de l’ordre du collectif, de la 
nation comme du sentiment de 
l’intime, du filial, qui appréhende 
les paysages de mémoire, impres-
sionne la pellicule tout comme la 
mémoire archive images et senti-
ments. Quelle est la part de réalité 
dans le souvenir ? Où se situe la 
limite entre souvenir et illusion ? 
Dans leurs perverses complicités 
harmonieuses et rassurantes avec 
rêve et fantasme.”
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GALA DE L’UMAF 2012
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PHOTOGRAPHE 
OSSEP NOUKOUJIKIAN
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L’Arche de NoéThe

H I G H L I G H T S

E R E V A N - CENTRE
RESIDENCE YEZEGUELIAN

location   appartements
tout confort avec cuisine, Wifi,

accueil français

250 euros la semaine
  
  Tél.: + 37491 73 91 91
          + 37491 57 01 70

  Centre ville
  dans le Parc

de l’Hôtel
CongressMail: yezeguelian@aol.com

YAN VOYAGE 
vous propose ces services en Arménie

Guide-interprète (français-arménien) 20.000 drams 
par jour. 

Transfert de l’aéroport “ Zvartnots “ - Erévan. (1 ou 
2 personnes) 3000 drams ou 6 euros, (groupe de 10 

personnes) 15.000 drams ou 30 euros. Nous organisons 
aussi des tours en Arménie et Haut-Karabakh pour les 

groupes de 3 à 50 personnes
Pour plus d’information nous écrire

yanvoyage@hotmail.com

Citation

! Barack Obama déclare : 

« Si j’ai décidé de me présenter à 
cette élection présidentielle, c’est 
que j’ai compris que je ne pourrai 
jamais être Bruce Springsteen ! »

AMBASSADE DE FRANCE EN ARMÉNIE

LabCitoyen

Ce nouveau programme est ouvert à des jeunes de 18 à 25 ans. Onze jours en im-
mersion, du 6 au 16 juillet 2013. Il remplace « Allons en France ». La 1ère édition de 
«LabCitoyen» est intitulée : “les droits de l’Homme au XXIème siècle : s’engager pour 

demain” avec une attention particulière à l’abolition de la peine de mort. « LabCi-
toyen » mettra chaque année l’accent sur un combat particulier en faveur des droits. 
Il se déroule entièrement en français. L’objectif est de promouvoir notre langue en 
montrant qu’elle est un moyen pour débattre et agir sur les grandes questions de 

notre temps.
Toutes les demandes ne pourront être satisfaites. L’Institut français 

et le Département effectueront un arbitrage au regard des priorités géographiques 
de la diplomatie française.

Pour soumettre votre demande, veuillez suivre les étapes suivantes :
1 / CONTACT : vérifiez que les informations vous concernant sont exactes.

2 / DESCRIPTION : indiquez uniquement dans les champs “Intitulé du projet “ 
et “Résumé du projet” : LabCitoyen 2013 et le nom de votre pays.

Maison de la Culture Arménienne 
de Décines et des environs

JOURNÉE DU LIVRE ARMÉNIEN
Dimanche 16 décembre

10h-18h
Nous vous attendons dès 10h 

à la Maison de la Culture Arménienne pour cette journée 
consacrée au livre arménien.

Vous pourrez découvrir les ouvrages parus récemment, redécouvrir les classiques de l’histoire 
et de la littérature arménienne. 

Un large choix de contes, de bandes dessinées, de d’ouvrages destinés aux enfants et de 
livres de cuisine vous seront proposés, telles les Mémoires culinaires du Bosphore, livre pas-

sionnant sur la cuisine et l’histoire d’une famille arménienne d’Istanbul.
Cette journée est également l’occasion de nous réunir autour de nos invités :

Fethiye Çetin, avocate et écrivain, Janine Altounian, essayiste et traductrice, Laurence Ritter, 
sociologue et journaliste, Jean-Jacques Avédissian, éditeur, et Richard G.Hovannisian, histo-

rien et écrivain.
A 15h30, nous vous invitons à une discussion avec nos invités sur la transmission traumatique 
chez les enfants et petits-enfants des survivants du génocide arménien et chez les Arméniens 

islamisés. 
Comment se découvre-t-on un jour d’origine arménienne comme ce fut le cas pour Fethiye 

Çetin ? 
Quelles conséquences cela peut-il avoir sur le cheminement inconscient de l’individu et sa 

construction personnelle ? 
Quelles sont les incidences sur l’avenir des relations entre les Turcs et les Arméniens ?

MCAD 
15 rue du 24 avril 1915 69150 Décines
Tél. : 04 78 49 42 97
Email : contact@mcadecines.com
Site : www.mcadecines.com

Et pour compléter vos achats de fêtes de fin 
d’année, nous vous proposons, en plus des livres, 

des souvenirs, des bibelots,
et des spécialités culinaires arméniennes, 

à déguster sur place ou à emporter.

  Kim Kardashian appelle dans son 
blog à soutenir les Arméniens de Syrie

  Voici le message de Kim Kardashian:
“Je veux juste partager avec vous quelque chose qui est très impor-

tant pour moi, & c’est quelque chose donc beaucoup d’entre vous ne sont 
peut-être pas au courant , c’est la situation des Arméniens en Syrie,dont la 
plupart ont fui le Génocide. Mais récemment dans la bataille entre l’armée 
syrienne & les rebelles, des milliers d’Arméniens ont été déplaces, des ég-
lises Arméniennes ont été démolies, des maisons ont été brûlées ou pillées 
et des milliers d’ Arméniens sont sans emploi & dans le besoin. Des mil-
liers d’ Arméniens ont évacué leur maison, des dizaines de civils innocents 
ont été tues et des dizaines de milliers souffrent de la faim et cherchent un 
abri.

Mon héritage arménien est incroyablement im-
portant pour moi et je crois qu’il est vital que nous 
les aidions.”


